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Le Conseil national entend juguler la 
consommation de Ritalin® 
Ritalin® ne doit pas être devenir un «remède 
miracle» contre les troubles de l’attention. Les 
médecins ne devraient pouvoir délivrer ce 
médicament que si la prescription 
s’accompagne de mesures thérapeutiques 
complémentaires. 
 
Le médicament Ritalin® a un effet calmant, mais c’est aussi 
un excitant. Image: Keystone 
 

Nouvelle étude sur le dopage cérébral 
Un étudiant sur cinq se dope 
C’est l’un des moteurs de l’industrie 
pharmaceutique: d’après une récente étude, un 
étudiant sur cinq consomme des substances 
visant à améliorer la performance, depuis les 
comprimés de caféine jusqu’aux amphétamines en 
passant par Ritalin®. Le dopage cérébral est  
beaucoup plus répandu qu’on ne le soupçonne 
dans les hautes écoles, et notamment  
chez les futurs scientifiques du sport. 
Oliver Trenkamp 
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Causes d’accidents 

Technique Organisation 

Homme 
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Le facteur humain 

   Dopage  
   cérébral 

   Pression  
  des délais 
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Constitution 

Psychisme 

Problèmes 
de santé 

Problèmes 
psychiques 

Maladie «Soucis» 

Intellect 
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Travail de nuit 

Stress 
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•  Les travailleurs souffrant de problèmes de sommeil 
ont un risque  80% plus élevé d’accident du travail 
que ceux n‘en souffrant pas  

•   16% des accidents du travail pourraient être évités 
par l’élimination des problèmes de sommeil 

•  En Suisse, cela correspond à 44 000 accidents 

professionnels et à des coûts de l’ordre de  
CHF 236 millions par an 

 

Source: Uehli, 2013 

Les problèmes* de sommeil sont en Suisse 
un facteur de risque d’accidents du travail 
 

*Symptômes de la classification internationale des troubles du sommeil 
(ICSD-2) 



Page 7 



Page 8 

 
 
1.  Introduction 

2.  Etude sur le dopage au travail et 
dans le milieu étudiant 

3.  Résumé 

 
  



Page 9 

ISGF = Institut suisse de recherche sur la santé publique et les 
addictions 

  
 Etude sur le dopage au travail et dans   
 le milieu étudiant suisse 

 Priv. Doc. Dr Michael Schaub, psychologue spécialiste en 
psychothérapie FSP 

 ISGF = Institut suisse de recherche sur la santé publique et les addictions 

http://www.suva.ch/fr/doping-am-arbeitsplatz-und-in-der-ausbildung.pdf
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 Définition du neuro-enhancement ... 

•  Prise de médicaments délivrés sur ordonnance ou 
d’autres substances psychoactives afin d’améliorer de 
manière ciblée les capacités intellectuelles ou le bien-
être psychique chez des personnes en bonne santé. 
 



Page 11 

    Ce dont il est question 

•  Médicaments délivrés sur ordonnance 
- méthylphénidate, Modafinil, antidépresseurs, procognitifs 
 Somnifères et tranquillisants, bêtabloquants 

•  Alcool et substances psychoactives illégales 
- cannabis, amphétamine, cocaïne, ecstasy, etc. 

•  Soft Enhancer: 
- café, thé noir, comprimés de caféine, boissons 
énergisantes, préparations vitaminées, etc. 

     

 Ce dont il est question 
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•  Panel global d’env. 120 000 personnes 

•  Invitations 39 996, initiées 18 094 

•  Dépassement du quota 11,9%, élimination des inactifs 
16,6%, interruptions 12,5% 

•  N = 10 084 

•  Age de 15 à 75 ans (majoritairement jusqu’à 65 ans) 

•  Pondération pour l’âge, le sexe, la région linguistique (et la 
formation) 
 

     

 Données clés de l’enquête 
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  Neuro-enhancement de proches 
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  Consolidation neuro-enhancement  



Page 16 

Consommation de fortifiants et de 
préparations vitaminées 
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 Consommation de boissons énergisantes 



	Conclusions neuro-enhancement 

•  Le neuro-enhancement	avec des médicaments	est	relativement 

rare (prévalence	vie	entière 4%, amélioration de l’humeur 3% > 

amélioration des performances 1%)  

•  Groupe 1: personnes de 35 ans et plus en activité: amélioration 
de l’humeur 

•  Groupe 2: personnes de plus de 35 ans et de façon croissante 

avec l'âge: tranquillisants et somnifères utilisés 

vraisemblablement pour l'amélioration de l'humeur et  

indirectement pour l'amélioration des performances 

•  Groupe 3: étudiants et personnes suivant une formation (âges 

15-24, 7%): amélioration des performances et de l'humeur 

 
Le dopage au travail et dans le milieu étudiant en Suisse 
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•  Il n’existe pas de besoin d'action urgent 
•  On dispose désormais d'informations de base fiables 

pour la population suisse 

•  En général: plus le stress est important, plus le 
recours au neuro-enhancement est fréquent 

•  Il existe	cependant des groupes à risque:  

–  les personnes suivant une formation et les étudiants 

–  les personnes	travaillant dans le domaine social et dans 

celui de la santé. 

Le dopage au travail et dans le milieu étudiant en Suisse 

	Conclusions neuro-enhancement 
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Résumé 
 

§  Les contraintes existent et ne peuvent pas 
toujours être limitées 

§  Il ne faut pas simplement recourir aux 
médicaments, mais apprendre à gérer le stress 

§  Où trouver des ressources? 

§  Comment récupérer? 
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                 Merci de votre attention!  
 




